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Siandou Fofana / Pendant deux heures, le ministre Siandou Fofana a assuré la
défense de son projet “ Sublime Côte d’Ivoire ” dont voici la dernière partie.

“ Il y a une avancée au niveau du
tourisme intérieur ”

Le tourisme d’affaires est essentiellement tenu par des
Français et représente 38 % du volume des activités. Cela
correspondait à plus de 51 % du chiffre d’affaires en 2017.
Stratégiquement, nous disposons d’instruments d’aide à la
prise de décisions. Nous connaissons les pays émetteurs
de trafic où nous avons de la marge pour mener des
actions de promotion afin d’attirer davantage de touristes.
Nous constatons qu’il y a une avancée au niveau du
tourisme domestique parce que les Ivoiriens commencent
à se déplacer, aussi parce que des travaux d’infrastructures
routières ont été réalisés. Une avancée aussi dans la prise
en compte des variables de sécurité. Mais il faut les y
encourager. Cela passe par la fluidité routière et plus de
sécurité, mais aussi par plus de célérité dans le
développement d’infrastructures hôtelières. Surtout qu’à la
faveur du Salon international du tourisme d’Abidjan (Sita),
nous avons pu constater que notre pays dispose de
nombreux sites touristiques. Notamment les falaises de
Sassandra qui séduiront plus d’un. C’est à nous de
communiquer autour de ces atouts et à vous – hommes et
femmes des médias - de nous accompagner dans cette
communication. C’est dans ce cadre que nous reviendrons
signer une convention avec vous pour que les Cahiers du
tourisme – dont la parution est momentanément
interrompue – paraissent de nouveau. Nous travaillerons
ensemble à la réalisation de cet outil de promotion du
tourisme ivoirien. Surtout que votre rédaction regorge de
professionnels aguerris pour traiter de ces questions. C’est
important. Nous passons, mais nos œuvres nous survivent.
Nous voulons immortaliser ceux qui nous ont fait
confiance. Nous les ferons entrer au panthéon de

l’immortalité par leurs œuvres. Voilà le sens de notre
existence. Sinon, à l’échelle de l’humanité, la vie est
éphémère. Nous devons pouvoir être fier d’avoir construit
des monuments qui traversent le temps, comme cela se
fait partout ailleurs. Le tourisme interne est donc très
important pour nous et plusieurs autres ministères. 

Les comités interministériels. Je voudrais vous rassurer
concernant l’approche du Premier ministre, Amadou Gon
Coulibaly. Il a été convenu d’installer des comités
interministériels. Les ministres avaient une semaine pour
s’accorder et produire le document de travail à la fin de la
réunion interministérielle. En cas de blocage, l’attitude a
consisté à nous référer au Premier ministre pour qu’il
tranche. Les ministres sont davantage conscients de leur
rôle parce que l’efficacité des uns est subordonnée à celle
des autres. Ne pas permettre à son collègue d’être efficace
au gouvernement, c’est se mettre des obstacles à soi-
même. La fonction de ministre n’est pas indéfiniment
acquise. Il faut donc prendre plaisir à s’entraider pendant
qu’on y est. Tout se passe bien et il n’y a pas de blocages
particuliers. Il faut aller vite parce que nous voulons
avancer. Parce que les générations futures risquent de
nous reprocher notre inaction. Je suis toujours stupéfait
devant les réalisations faites par nos devanciers depuis
1960, avec les moyens techniques et intellectuels inférieurs
à ceux dont nous disposons aujourd’hui. C’est pourquoi je
voudrais rappeler que le projet des Palaces d’Abidjan de
1000 places sur 150 ha, entre La Palmeraie et Bingerville,
en rapport avec le ministère de l’Environnement, est
toujours d’actualité. Relativement aux parcs, notamment
celui de la Comoé qui est le plus grand (1, 015 million d’ha),
nous avons deux problèmes. Ces aires protégées sont du
ressort du ministère de l’Environnement. On ne peut pas
être plus royaliste que le roi. Nous n’avons pas un budget
pour ces questions. Nous faisons preuve d’ingéniosité. La
construction d’un hôtel nécessite entre 60 et 100 milliards
de FCfa et il faut mobiliser des ressources pour le faire. Si à
cela vous voulez ajouter des activités pour lesquelles vous
ne disposez pas de budget, vous n’y arriverez pas parce
que votre seule volonté ne suffit pas. Mais je puis vous
assurer qu’après avoir échangé avec l’Agence française de
développement (Afd) et l’Union européenne (Ue), il ressort
que la priorité pour ces institutions, c’était la réhabilitation
des parcs et réserves, notamment leur repeuplement et
leur entretien. Le Dg de l’Office ivoirien des parcs et
réserves (Oipr) nous faisait remarquer, récemment, que les
éléphants sont revenus (plus de 150) et continuent de se
reproduire. Nous ambitionnons de construire un ecolodge

Tous droits de reproduction réservés    1/3



pour permettre aux touristes de faire du safari. Nous
essayons de trouver un cadre de partage pour mutualiser
nos efforts. 

Projet front de mer. Parce que nous pensons que ce
cadre à la faveur des travaux de construction en deux fois
trois voies de la sortie sudest de la Côte d’Ivoire. Le
spectacle qui était donné de voir n’était pas un spectacle
qui était digne de la Côte d’Ivoire. Il fallait trouver le moyen
de pouvoir améliorer cela et c’est ce que le ministre Achi a
voulu faire avec ses collègues et donc c’était le Fonds
d’entretien routier qui avait financé le démolissement de
ces espaces. Mais en plus, il a fallu ramasser tous les
gravats, nettoyer pour que la plage soit rendu fréquentable
et c’est ce que le Fonds d’entretien routier en son temps
quand j’y étais je me suis accordé à le faire avec bien
entendu l’autorisation de ma tutelle qui était le ministre
Achi. Et ensuite dans un troisième temps nous avons fait
un projet. C’était le projet d’aménagement de la plage, du
bord de mer, le projet dénommé front de mer. Et donc ce
projet a été présenté devant le conseil des ministres,
approuvé par le conseil des ministres sur maquette ou il y
a des sapeurs-pompiers, la police, toujours la sécurité,
l’équipe des sauvetages. Nous avions en plus de cela crée
les maquis avec des restaurants, des parkings, avec des
parcours vtt pour le footing, avec tous les aménagements
possibles, avec un héliport en cas de pépins et donc les
sapeurs-pompiers devraient sécuriser, devraient intervenir
sur le long de l’autoroute en cas d’accident et faire la
sécurité aussi pour les personnes qui trouvaient le moyen
d’aller passer du temps là-bas. Donc c’est ce projet qui est
en cours. C’est un premier projet de financement de l’État
de Côte d’Ivoire sur un montant de 7 milliards inscrit au
budget de l’État. Ce n’est pas les arabes, ce n’est pas le
Maroc, c’est l’État de Côte d’Ivoire qui a inscrit sur le budget
de l’État un montant de 7 milliards pour faire les travaux.
Ce qui se fait pour le moment ce sont les travaux
d’aménagement et non des travaux de réalisation des
infrastructures. C’est faire les voies de déviation, donc c’est
construire un pavage, poser les pavés et construire des
hublots, les espaces d’héliport avec tout ce qui est
séparation. À la fin, le ministère du tourisme va, en rapport
avec les autres ministères mais particulièrement le
ministère du tourisme prendra le soin de faire un appel à
candidature systématique sur la base d’un cahier de
charge, avec un dossier de consultation pour avoir réalisé
les infrastructures sur l’ensemble du site. Donc c’est un site
hautement touristique qui va être valorisé mais priorité est
donnée aux populations qui ont été déplacées, et les
populations riveraines d’avoir à trouver du travail, et vivre
décemment parce que l’on note que à un moment donné,
ils ont fait l’objet de déplacement, ils ont vécu des
situations difficiles et le gouvernement n’a pas vocation à
mettre les gens dans le désarroi mais bien au contraire

faire profiter toute idée nouvelle permettant d’améliorer
leur quotidien pour qu’ils puissent tirer profit. Voilà ce que
nous avions sur le site de Port-Bouët, donc je termine en
disant ce n’est pas un projet de quelques pays que ce soit
mais c’est un projet de la Côte d’Ivoire financé par la Côte
d’Ivoire. 

La presse, un outil de promotion. Je voudrais dire merci à
monsieur le président du conseil d’administration (pca), le
Pr Sangaré et aussi dire merci à monsieur le directeur
général du groupe Fraternité Matin Venance Konan qui
effectivement n’a de cesse de m’accompagner depuis le
Fonds d’entretien routier à chacune de mes étapes
professionnelles, je l’ai trouvé à chaque fois présents .Cela
démontre de la fraternité , du sens élevé de nos rapports
et quand j’ai été nommé ministre, il est venu me visiter et
me féliciter et il m’a lancé cette invitation qui se déroule en
ce jour . Je dois avouer que c’est à son appel que nous
sommes venus et ayant eu cette belle initiative je ne peux
que le saluer à travers lui, saluer tout le groupe et dire
merci à monsieur le président du conseil d’administration
malgré son agenda d’avoir été des nôtres et d’avoir assisté
et depuis le début et montrant d’un intérêt tout particulier
à ce secteur. Dire merci à tout le groupe Fraternité Matin à
travers le groupe c’est tous, à divers niveau, du rédacteur
en chef, de toute l’équipe de rédaction, des journalistes,
même des pigistes, et de tous ceux qui de façon anonymes
contribuent sans cesse à faire avancer le journal et Dieu
seul sait combien de fois votre journal est prisé et la qualité
s’est bonifiée et nous ne sommes pas étonnés que des
professionnels de votre trempes relèvent un tel challenge,
un tel défis. Continuez, je pense que la nation
reconnaissante saura vous revaloir et les grandes œuvres
se saluent toujours et vous finirez par être appelé et à être
reconnu par toute la nation au-delà des mérites que
chacun de vous a à travailler dans les conditions difficiles.
Mais c’est ça aussi avoir le cœur à l’ouvrage et être patriote.
je remercie l’ensemble de toute l’équipe venu du ministère
qui travaillent au quotidien à faire avancer notre cause. Je
terminerai en disant que nous pensons pour notre part
que ce que nous faisons nous y croyons et nous pensons
que c’est jouable et c’est possible que la Cote d’Ivoire
mérite une industrie touristique et hôtelière des plus
nobles, des plus élaborées, mais avec l’effort de tous et
c’est ce par quoi vous commencez déjà en nous ouvrant
grandement vos portes. Je vous dis merci et ce fut des
moments très agréables, des moments pleins d’émotions
quand nous voyons le temps depuis ce matin et la qualité
des personnes à nous écouter et à nous titiller pour que les
questions nous emmènent à sortir ce que nous avons.
Merci, que Dieu continue de vous guider dans cette noble
tâche ! 

Mot de fin du Pca. M. le ministre, je voudrais vous dire
merci au nom de toute la maison Fraternité Matin. Merci
d’avoir accepté notre invitation. Après votre exposé, après
la pertinence, la justesse et la franchisse de vos réponses
aux questions posées sans faux-fuyant, sans langue de
bois, permettez-nous de rêver avec vous de votre projet à
l’horizon 2025 pour le tourisme en Côte d’Ivoire. On l’a dit,
la presse est le support et la promotion de ce type de
projets. Après ce que le directeur général et vous avez dit
et au vu de tout ce qui est en train d’être fait à travers des
projets de conventionnement entre votre ministère et
notre petite maison, je n’ai pas grand-chose à dire à ce
propos parce que la démarche est déjà engagée. Nous
nous ferons fort de jouer notre partition pour vous
accompagner au développement de la Cote d’Ivoire. 
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